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Le Vice-Gouverneur de la Banque Centrale du Congo (BCC) a annoncé lors du
Conseil des Ministres du 29 octobre dernier que le taux d’inflation annuel en RDC
s’était établi à 3,69%. A la même période en 2020, il se situait à 14%. La
conjoncture économique reste marquée par un rebond de l’activité, soutenue par la
reprise de la demande mondiale.

La loi n° 17/001 du 8 février 2017, fixant les règles applicables à la sous-traitance
dans le secteur privé est entrée en vigueur suite à l’expiration d’un moratoire d’une
année. L’Autorité de Régulation de la sous-traitance dans le secteur privé (ARSP) a
constaté cependant que malgré la mise en application de cette loi, certaines
entreprises principales continuent à traiter avec leurs sous-traitants habituels,
majoritairement étrangers ou non-éligibles. Cette pratique amène les entreprises à
utiliser des prête-noms insérés comme actionnaires majoritaires dans leurs
statuts révisés, alors que de notoriété publique ils ne le sont pas. D’après
l’institution, cette situation compromet l’émergence d’une classe moyenne. L’ARSP
veut faciliter l’accès des sociétés à capitaux majoritairement congolais aux
marchés de la sous-traitance dans le secteur privé. A ce jour, plus de 2500
entreprises ont soumis leurs demandes en ligne, plus de 1500 autres remplissant les
conditions légales requises ont été enregistrées.

Le projet de Loi des Finances de l’exercice 2022 projette des prévisions budgétaires



Le projet de Loi des Finances de l’exercice 2022 projette des prévisions budgétaires
de l’ordre de 49,3 milliards de CDF pour le secteur de la Culture, Arts et
Patrimoine. C’est 1,4% de plus qu’en 2021. D’après ce document du
Gouvernement congolais déposé auprès de l’Autorité budgétaire du pays : 247 569
642 CDF seront attribués aux Arts et lettres, 373 047 246 CDF à la promotion
culturelle et 264 503 318 CDF aux infrastructures et équipements culturels.
En prévision de la construction d’un marché des artistes plasticiens, le
Gouvernement prévoit une enveloppe de 2,5 milliards de CDF. Le Gouvernement
devrait aussi envisager un dialogue avec la diaspora congolaise et quelques pays
européens partenaires pour permettre à l’art congolais de s’exporter.

Mercredi dernier, la Commission d’éthique et de lutte contre la corruption
(EACC) du Kenya a partagé son expérience avec l’Agence de prévention et de lutte
contre la Corruption (APLC) congolaise. Cet échange s’est fait dans le cadre des
accords bilatéraux renforcés par les deux Chefs d’Etat. L’agence kenyane existe
depuis une vingtaine d’années, l’agence congolaise depuis un an. Elles luttent toutes
les deux contre la corruption, le blanchiment d’argent, la criminalité organisée,
ou encore le financement du terrorisme. Pour l’APLC c’est l’occasion d’apprendre
et de se familiariser avec les instruments internationaux. Pour le moment, l’APLC
compte un effectif d’une centaine d’agents, son budget n’est pas traçable. L’EACC
dispose elle de 750 agents minimum et dispose d’un budget estimé à 30 millions de
dollars.

Le forum se tiendra du 24 au 25 novembre. Parmi les 1000 participants attendus,
300 viendront de l’étranger, dont certains Chefs d’Etat, 700 seront congolais. La
Présidence se chargera du séjour des Chefs d’Etat. Les investisseurs seront eux pris
en charge par la Commission économique pilotée par Vera Songwe, de la
Commission économique des Nations-Unies pour l’Afrique. Certaines institutions
financières comme Afrexim Bank, la Banque Africaine de développement, la
Banque arabe pour le développement économique en Afrique, et Africa Finance
Corporation (AFC) seront présentes. Ces assises doivent stimuler le
développement d’une chaîne de valeur et d’un marché dynamique pour les
batteries, véhicules électriques et énergies renouvelables en Afrique. Ce Forum
fait suite à l’étude menée par la firme BloombergNef à l’initiative des partenaires
techniques. Elle a mis en lumière le potentiel de la RDC et des pays africains en
matière de minerais pour batteries. L’événement offre la possibilité de mobiliser 2,1
milliards de dollars : 1,1 milliard par AVZ International qui va exploiter le lithium
de Manono (suite à un accord de collaboration avec la RDC), et 1 milliard par les
institutions financières panafricaines.

En prévision du “DRC-Africa Business Forum”, le Ministre de l’Industrie Julien
Paluku a annoncé que la RDC pourrait jouer un rôle très important sur le marché
de la fabrication des voitures électriques. Le pays fournit 80% du Cobalt sur le
marché mondial, un matériau essentiel à la fabrication des voitures électriques. Il a
expliqué que pour le moment, la demande était de 120 000 à 130 000 tonnes par
an, mais d’ici 2025-2030, la demande augnmentera fortement. Le nombre de
véhicules électriques aura atteint les 145 millions, la demande de Cobalt passera
donc à 250 000 tonnes par an. Pour Julien Palaku, le potentiel économique des
batteries électriques devrait se situer à plus de 8 000 milliards USD à l’horizon
2030.



WhatsApp propose à ses utilisateurs d’utiliser le Kiswahili dans son
fonctionnement. C’est une nouvelle étape importante pour cette langue qui compte
plus de 20 millions de locuteurs en Afrique de l’Est et ailleurs. Ce service est
disponible dans des pays comme la RDC, le Rwanda, l’Ouganda ou encore le
Kenya. WhatsApp n’est pas le premier réseau social à proposer le Kiswahili,
Facebook a commencé à l’utiliser en 2005 et Twitter en 2016.

En décembre 2020, Dorcas Mumbembe reçoit le prix du “Pionnier contribuant aux
objectifs de développement durable” dans le cadre du concours Franco-fil organisé
par la Conférence permanente des chambres consulaires africaines et francophones et
la Société d’encouragement pour l’industrie nationale.

La jeune femme est la fondatrice d’Ecoplus, une entreprise spécialisée dans la
fabrication d’emballages écologiques biodégradables à base de fibres de bananiers.
C’est la première fois en RDC qu’une entreprise utilise ce matériau. La startup s’est
fixé pour objectif de réduire la consommation de sacs et emballages plastiques dans



fixé pour objectif de réduire la consommation de sacs et emballages plastiques dans
le pays. L’idée d’un nouveau type d’emballages est venue à Dorcas Mumbembe à la
suite de livraisons de fruits et légumes à des particuliers. Elle s’est rendu compte que
les produits emballés dans des sachets plastiques se gâtent rapidement à cause de la
chaleur dégagée par le plastique. Elle décide de fabriquer de la cellulose avec un
matériau naturel.

La fibre de bananier s’impose. C’est un matériau facile à trouver, abondante en RDC
elle finit abandonnée dans les périphéries de Kinshasa. Une fois collectés, ces déchets
sont amenés dans l’unité semi-industrielle d’Ecoplus à Kimbanseke. Les fibres sont
extraites, broyées, mélangées à d’autres produits. Ensuite elles sont tamisées, une fois
le processus terminé, le papier produit est séché.

Ecoplus produit des emballages imperméables à l’eau et à l’huile, mais aussi des sacs
de plusieurs tailles et des cartons plus classiques. La clientèle est pour le moment
principalement composée d’entreprises agroalimentaires, d’organisateurs
d’événements et de particuliers.

Ecoplus voudrait commercialiser des produits en fibres de canne à sucre ou encore de
chanvre. A terme, l’entreprise a pour objectif de conquérir le marché africain, et
même les marchés européens et américains.

 Mardi dernier, plus de 110 dirigeants ont pris l’engagement de stopper et inverser
la déforestation des forêts tropicales du bassin du Congo. 10,3 milliards d’euros de
fonds publics et 6,2 milliards de financements privés seront consacrés à la protection
et restauration des forêts. Lors d’une rencontre, M. Johnson, Premier ministre
britannique, a assuré au Président congolais, l’engagement du Royaume-Uni à aider
la RDC à développer des nouvelles technologies propres et des infrastructures
durables. Il a promis 1,5 milliards de livres sur 5 ans pour soutenir les engagements
en matière de forêts.

 Selon le World Gold Council (WGC), la demande mondiale d’or a baissé de 7%
en glissement annuel au 3e trimestre 2021. WGC explique que cette baisse est due
aux retraits des fonds négociés en bourse adossés à l’or (- 27 tonnes). Depuis le début
de l’année, la demande est en baisse de 9% depuis début 2021. La production minière
est elle en hausse de 5%, l’offre globale reste stable par rapport à 2020.

  La Docteure Abimbola Alale, CEO de Nigeria Communications Satellite
(NigComSat) a été récompensée le 2 novembre par l’Aéro-Club de France pour ses
actions dans le domaine de l’aérospatial. C’est la première femme dans le monde à
diriger un opérateur satellitaire. Le développement du spatial pour le continent
africain est un réel enjeu : création de cadastres, surveillance maritime, prévention et
gestion des catastrophes météorologiques, etc. On compte actuellement 44 satellites
africains sur les 2500 en orbite autour de la Terre.

 Africa50 a récemment créé un nouveau fonds Africa50 Infrastructure
Acceleration Fund. L’objectif est de catalyser des flux d’investissements
supplémentaires pour les infrastructures africaines. L’Africa50 Infrastructure
Acceleration Fund va prendre des participations majoritaires ou minoritaires dans des
projets d’infrastructures de plusieurs sortes : énergies, télécommunications,
transports ou des infrastructures sociales dans l'éducation ou la santé Un premier



transports, ou des infrastructures sociales dans l éducation ou la santé. Un premier
closing au premier semestre 2022 est prévu, Africa50 espère mobiliser 500 milliards
de dollars.

10 novembre

De 8h15 à 16h30, la Compagnie de Gestion de Malaku organise
une journée d'information et de formation sur le régime fiscal
spécifique aux ZES (Zones Economiques Spéciales).

Du 15 au 18 novembre

De 8h30 à 17h, au siège de la CCIF : visite de l'entreprise
française MYRIAD. Myriad Group est une société spécialisée
dans les communications et les paiements mobiles pour
entreprises. Elle est basée à Paris, Dakar et Abidjan.

Du 29 novembre au 13 décembre

Les gouvernements du Kenya et de RDC, en partenariat avec
Equity Group organisent une foire commerciale dont le but est
d'approfondir les relations commerciales. Cette foire vise plus de
200 investisseurs et participants commerciaux du Kenya et 200
investisseurs de RDC ainsi que le public. Elle se tiendra dans 4
villes : Kinshasa, Lubumbashi, Goma et Mbuji-mayi.

" Pour ceux qui sont à Glasgow bravo, mais je pense que le pays dit
"solution" pourrait obtenir plus d'1,5 milliard USD en compensation...
Espérons que nous avons mesuré les impacts sur le plan
d'industrialisation du Ministre Paluki [...] que nous arriverons dans l'entre
temps à trouver les 8 milliards USD pour la relance des entreprises
publiques de la Ministre Kahinda et que tout ceci n'empêchera pas de
continuer à soutenir les projets énergétiques dont nous avons besoin tels
que Kipay... " Yannick Mbiya Ngandu à propos de la COP26 et de la
décision de pays et fonds privés de fournir 1,5 milliards de dollars au
bassin du Congo.
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